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 				Séminaire « Les minorités dans l’Espagne médiévale et moderne (XVe-XVIIe siècles) »

 			
 				
   					Cycle organisé par Rica Amran (Université de Picardie Jules Verne, Amiens) et Youssef El Alaoui (Université de Rouen Normandie – ERIAC). Les séances auront lieu sur Zoom entre 10h00 et 12h00.

13 novembre 2023

Katarzyna K. Starczewska (Università degli Studi di Napoli « L’Orientale »), « Tártaros de la Mancomunidad Polaco-Lituana, como minoría religiosa musulmana en Europa »

15 avril 2024

Teresa Martialay Sacristán (Universidad Rey Juan Carlos de Madrid), « Un estereotipo sin fundamento: bajeza moral y falta de virtud como argumento contra los conversos »

13 mai 2024

Óscar López González (Universidad de Castilla La Mancha), « Las casas y la materialidad conversa en la ciudad medieval: Toledo (aprox. 1440-1470) »

10 juin 2024

Youssef El Alaoui (Université de Rouen Normandie), « Edición de textos con ‘lupa digital’: El Catecismo de moros atribuido a Juan de Almarza, S. J. »





Fin juin 2024

Colegio de España de Paris – Cité Universitaire

Colloque du Réseau « Les minorités dans les mondes hispaniques (XVe-XVIIe siècles) »









VISIOCONFÉRENCE

| Lien Zoom

TÉLÉCHARGEMENT

| Affiche du séminaire

 				


				 
 				
 				
 

 
 
				
 				New Research Developments on Whistlerism

 			
 				
   					À l’occasion de l’exposition James Abbott McNeill Whistler : l’effet papillon qui mettra en lumière, au musée des Beaux-Arts de Rouen, dans le cadre de la cinquième édition du festival Normandie Impressionniste, le phénomène artistique du whistlérisme, un colloque international sera co-organisé les 21 et 22 juin 2024 par l’Université de Rouen et l’Université Paris 1 Panthéon Sorbonne-Laboratoire HICSA.

Ce colloque ambitionne de proposer de nouveaux éclairages sur le whistlérisme, tendance artistique dont James Abbott McNeill Whistler (1834-1903) est la figure tutélaire, en revenant sur sa formation, son histoire, et son large impact sur la littérature, la poésie, la critique d’art, l’esthétique et le cinéma.

S’appropriant le langage plastique de Whistler, les élèves et suiveurs de l’artiste participent à la diffusion de son travail et de ses théories artistiques. Jusqu’aux confins de l’Europe, la production croissante de paysages nocturnes et de portraits hiératiques reprenant les codes esthétiques mis en place par l’artiste témoigne d’une vaste admiration pour le peintre américain. Par sa pérennité ainsi que son rayonnement international, le whistlérisme se révèle être un phénomène artistique majeur ; il se construit à partir du procès opposant Whistler au critique John Ruskin et offre un nouveau prisme d’exploration de l’histoire de l’art de la seconde moitié du XIXème siècle et du premier quart du XXème siècle. Cette tendance artistique a notamment la particularité d’émerger du vivant de l’artiste et d’infuser la création contemporaine internationale entre 1878, véritable point de départ du mythe de l’artiste marqué par l’éclosion de divers adjectifs tels que ‘whistlérien’, et les prémices de la Grande Guerre.

Conçu tel un état des lieux de la recherche sur le whistlérisme, son histoire, son contexte et son historiographie, ce colloque tend à présenter de nouvelles perspectives à travers une approche transdisciplinaire et transnationale. Notre objectif est de promouvoir de nouvelles orientations dans la recherche sur James Abbott McNeill Whistler. Pour ce faire, nous sollicitons des contributions émanant de diverses disciplines, notamment l’histoire de l’art, la littérature, la poétique, l’esthétique, les études cinématographiques, les visual studies.

PROGRAMME

Friday, June 21st

9.30 — Opening and coffee

10.00 — Welcome note

Laura Valette (University of Paris 1 Panthéon Sorbonne, HiCSA) & Anne-Florence Gillard-Estrada, (University of Rouen Normandy, ERIAC)

Session 1. Inventing Whistlerism: the Case of Art Criticism

10.30 — Catherine Carter Goebel (Paul A. Anderson Professor Emerita in the Arts, Augustana College), « The Gentle Art of Critical Discourse, The Centre for Whistler Criticism »

11.00 — Thomas Hughes (Associate Lecturer, independent researcher), « Burne-Jones, the Black Country, and Hammering Nails: Revisiting Ruskin’s Criticism of Whistler »

11.30 — Coffee break

11.45 — Carole Delhorme (Teaching Fellow, Jean Moulin Lyon III- University, IETT), « “The painter must be pictorial always”: from the Unity of the Arts to the Specificity of the Medium: Oscar Wilde’s Whistlerian Heritage »

12.15 — Aleksandra Budrewicz (Institute of English Studies, University of the National Commission Education, Krakow, Poland), « James Whistler in the Polish Press and Literature (1890-1939)

12.45 — Lunch break

Session 2. Whistlerism across the Arts: Inter-artistic Dialogues

14.30 — Midori Kono (PhD candidate, University of York), « An Ambitious Portrait: a Collaborative Work of James McNeill Whistler and Théodore Duret »

15.00 — Fergus McGhee (Departmental Lecturer in English Literature, Corpus Christi College, University of Oxford), « Whistler and the Idea of Poetry »

15.30 — Kristina Åström (PhD Candidate, University of Glasgow), « Of Fans and Butterflies: the Folding of Subject and Media in the Works of James McNeill Whistler and Stéphane Mallarmé »

15.30 — Coffee break

15.45 — Martine Lambert-Charbonnier (Associate Professor, Sorbonne-Université-VALE), « Whistler’s Quest for Beauty from “Colour and Picture Pattern” to Interior Design »

16.15 — Aileen Tsui, Nancy L. (Underwood Associate Professor of Art History, Washington College, Chestertown, Maryland), « Whistler’s Colour, Decoration, and the Kimono »

16.45 — Clare A.P. Willsdon (Professor of the History of Western Art, University of Glasgow), « Sounding the Garden with Whistler, Mallarmé, and Monet »

17.15 — End of the first day of the conference

18.00 — Cocktail and free visit of the Whistler exhibition



Saturday, June 22nd

Session 3. Whistlerism or the “Butterfly” Effect: in Search of Parentage

9.00 — Anne Koval (Professor of Art History, Museum and Curatorial Studies, Mount Allison University), « Whistler’s Shopfronts, the London Impressionists, and the “grey-panel craze” »

9.30 — Freya Spoor (Assistant Curator of European and Scottish Art, National Galleries of Scotland), « “All the fashion”–Whistler and the International Trend for Pastel 1880-1900 »

10.00 — Charlotte Healy, (Senior Research Associate in Prints and Drawings, The Art Institute of Chicago), « The Gentle Art of Making Portraits: Gustav Klimt’s Lessons in the Painting of James McNeill Whistler »

10.30 — Coffee break

10.45 — Agnieszka Kluczewska-Wójcik (Vice-President of the Polski Instytut Studiów nad Sztuką Świata, Warsaw), « “An artistic shorthand of genius”. At the Roots of Polish Japonism »

11.15 — Ewa Bobrowska (Independent Researcher, Terra Foundation for American Art), « Whistlerism and Polish landscape artists »

11.45 — Urszula Kozakowska Zaucha (Curator, National Museum, Kraków, Poland), « Portraits behind the Fog: Polish Art and Whistler »

12.15 — Lunch break

Session 4. The Myth of the Artist: Image, Receptions and Revivals

14.00 — Camille Mona Paysant (Doctor of the University of Paris I-Panthéon Sorbonne, HiCSA), « Whistler, an Art of Representation »

14.30 — Grischka Petri (Research Associate, Department of Intellectual Property Rights, Leibniz Institute for Information Infrastructure, Karlsruhe), « The End and Persistence of Whistlerism: Art Critics after Whistler »

15.00 — Daniel E. Sutherland (Distinguished Professor Emeritus at the University of Arkansas), « Whistler’s Legacy in Popular Culture »

15.30 — End of the conference

 				


				 
 				
 				
 

 
 
				
 				Le nom de marque : un nom propre hors norme(s) ?

 			
 				
   					Résumé : Le nom propre a fait couler beaucoup d’encre ce dernier siècle, et pourtant, il continue d’être perçu comme une catégorie à part, difficile à définir dans son ensemble en raison de son hétérogénéité. Si les logiciens et les linguistes, notamment les onomasticiens, ont accordé une place privilégiée à l’étude des noms propres prototypiques (les anthroponymes et les toponymes monolexicaux), les autres noms propres ont longtemps été relégués au second plan. C’est le cas des noms de marque, tantôt négligés par la linguistique, tantôt étudiés pour faire ressortir leur statut marginal au sein de la catégorie.

Cette communication a pour but de confronter le nom de marque à la « norme » du nom propre, c’est-à-dire à ses traits définitoires classiques (absence de sens, monoréférentialité, majuscule initiale, etc.). L’étude d’un nom propre éloigné du centre de la prototypicalité comme le nom de marque nous permettra de remettre en question les idées reçues sur les noms propres et sur la frontière entre nom propre et nom commun.

Notice bibliographique : Natalia Soler Cifuentes est actuellement ATER en linguistique espagnole à l’Université Sorbonne Paris Nord, Doctorante en cotutelle internationale entre l’Université Sorbonne Nouvelle (Doctorat en Sciences du langage, sous la direction d’Éric Beaumatin) et l’Université d’Alicante (Doctorat en Traductologie, Traduction Professionnelle et Audiovisuelle, sous la direction de Pedro Mogorrón Huerta). Ma thèse porte sur la lexicalisation et la traduction des noms de marque en français et en espagnol.

 

 				


				 
 				
 				
 

 
 
				
 				Questionner la norme en situation de polyglossie dans la fiction équatoguinéene contemporaine

 			
 				
   					« Questionner la norme en situation de polyglossie dans la fiction équatoguinéene contemporaine : L’exemple de Barlock: los hijos del gran búho d’Estanislao Medina Huesca »

Dans ses œuvres littéraires, Estanislao Medina Huesca (1990-) met en scène la réalité et le monde imaginaire de son pays, la Guinée Équatoriale. Pays colonisé par l’Espagne jusqu’en 1968, le rapport entre les langues exogènes (espagnol, anglais, français, portugais), langues de la colonisation, les langues endogènes (fang, bubi, fadambo, etc.) et le pidgin, souvent, langue véhiculaire, est dans le fondement même de sa structure sociale. 

La complexité, la richesse, de la carte linguistique de ce pays se reflète dans les textes de Medina Huesca à travers des récits fictionnels multilingues qui s’inspirent et racontent la vie en situation de polyglossie. La narration est intimement liée à l’identité linguistique des personnages et, si la première donne à voir au lecteur des situations en conflit, la seconde dresse un état de langue synchronique où les langues établissent à leur tour des rapports de conflit face à une certaine idée de ce qui est ou devrait être normatif (au niveau social et linguistique). 

De fait, dans une société à réalité multiethnique et plurilingue, la cohabitation linguistique peut donner lieu à des situations de glottophagie et de glottophobie au niveau macrosociologique (en fonction d’un appareil d’État, par exemple) et au niveau microsociologique (au sein du quartier ou d’une famille, par exemple). Ainsi, le questionnement de la norme et du normatif serve-t-il à l’auteur de ressort narratif à travers de multiples exemples de discours métalinguistiques et épilinguistiques.

De cette manière, dans le cadre de nos recherches sur la langue de fiction audiovisuelle et littéraire, nous ferons une étude sociolinguistique et linguistique (orthographe, phonétique, sémantique, morphosyntaxe) de l’oeuvre d’Estanislao Medina Huesca : Barlock : Los hijos del gran búho (2016).

 

Mots clés : norme – sociolinguistique – imaginaires linguistiques – plurilinguisme – aire hispanique

 

Brève bibliographie :

-Adejunmobi, Moradewun, « Routes: languages and the identity of African literature », The Journal of Modern African Studies, 37, 4, 1999, p. 281-596.

-Ambadiang, Théophile, « Escrituras intersticiales y dinámicas de la alteridad: el ‘problema’ de la lengua en la literatura negroafricana escrita en español », in Landry-Wilfred Miampika et Patricia Arroyo (éds.), De Guinea Ecuatorial a las literaturas hispanoafricanas, Madrid, Verbum, 2010, p. 41-64.

-Bolekia Bolekà, Justo, Lenguas y poder en África, Madrid, Mundo Negro, 2001.

-Lipski, John M., « ¿Existe un dialecto ‘ecuatoguineano’ del español? », Revista Iberoamericana, LXXX, 248-249, 2014, p. 865-882.

-Nguendjo, Issacar, Contactos lingüísticos afrohispanobantúes. Reflexiones varias, Saarbrucken, Editorial Académica Española, 2014.

-Nguendjio, Issacar, « Los tratamientos y sus fórmulas en el español de Guinea Ecuatorial: un estudio basado en la obra de Juan Tomás Ávila Laurel », Íkala: Revista de lenguaje y cultura, 23, 3, 2018.

-Quilis, Antonio et Casado-Fresnillo, Celia, La lengua española en Guinea Ecuatorial, Madrid, UNED, 1995.

-Yakpo, Kofi, Gramática del pichí, Barcelone, CEIBA et Centros Culturales Españoles de Guinea Ecuatorial, 2009.

 

Biobibliographie :

Agrégé d’espagnol, César Ruiz Pisano, est actuellement Maître de conférences en linguistique à l’Université Sorbonne Paris Nord (Laboratoire Pléiade, EA 3778). Il a consacré plusieurs articles et communications à la question de la domination des langues et aux imaginaires linguistiques dans le discours réel et fictionnel dans un contexte hispanophone. Par exemple : « Visibilité des langues autochtones et modalités du discours indigéniste dans Ojarasca, supplément du journal mexicain La Jornada » [Congreso internacional « Les mots du pouvoir », Université Paul-Valéry Montpellier 3, 2023] ; « Rapports de domination et d’inclusion entre le castillan et les langues-cultures amérindiennes : représentation et transmission dans les manuels d’espagnol en France » [Colloque International « Transmission de modèles et d’idéaux à travers le manuel scolaire », Centre de recherches Littératures, Imaginaire, Sociétés (LIS), Université de Lorraine (Nancy), 2023] ; « Langues minorées et audiovisuel : un vecteur interculturel en cours d’espagnol en France » [in Quaderna : Glottophobies et imaginaires des langues, 5, 2021] ; « Imágenes y voces de la ruralidad en clase de español: Diálogo entre literatura y producciones audiovisuales » [in ReCHERches, Culture et histoire dans  l’espace roman, n° 23, Université de Strasbourg, 2019, p. 101-116].

> https://pleiade.univ-paris13.fr/profil/cesar.ruizpisano/

 

 				


				 
 				
 				
 

 
 
				
 				Games and Literary Theory 2024 Conference « Vandalizing the Classics: Subversion, Parody and Satire in Video Game Adaptations of Literature »

 			
 				
   					This year’s Games and Literary Theory conference (16th-17th of May, 2024 – Rouen, France) wishes to bring light on the phenomenon of adaptation by the particular lens of subversion, parody and satire. From sports like soccer transposed into games and games implemented into computer games like chess (Juul 2005, p. 49, Maiore 2023) to movie adaptations that started an important synergy between the cinema and video game industry (Blanchet 2009), games as adaptation have been an ongoing topic of interest in the field of (video) games research. For this conference, we want to explore how classic works of literature have been adapted into games with a specific focus on playful irreverence. In what ways do game adaptations of literary texts ‘speak back’ to their source material? When and why are they deferential and when and why are they disruptive? Is subversion and parody always intentional, or is it sometimes an unintended side-effect of adapting a ‘serious’ medium into a ‘playful’ medium? Equally, we are interested in literary adaptations of games – how do these written works ‘take liberties’ with their ludic intertexts?

Games have historically been examined under the lens of how they connect to literature (Aarseth 1997; Murray 1997; Ryan 2006) and some scholars even tackled the issue of adaptation more directly (Ensslin 2014). Recent years have brought eyes of the general public upon direct adaptation or continuation of preexisting literary works such as Andrejz Sapkowski’s The Witcher(1986-2013) book series or Dmitry Alekseïevitch Glukhovsky’s Metro (2005-2015). It also happens that famous literary figures can find their way into games such as Sherlock Holmes visiting the Pokémon world in Detective Pikachu (2016-2018) or appearing in games such as The Great Ace Attorney Chronicles (2021). We can’t also disregard the many indirect adaptations from movies into games that are originally book themselves such as the Harry Potter franchise or The Lord of the Rings which inevitably links the topic to the question of transmedia and fan studies. Even Final Fantasy 9 (2000) or NieR: Automata (2017) contains spoofs of Shakespeare’s plays, and many board games are adaptations of literary works too.

But how do games appropriate works of literature? Do they struggle with their source material, do it justice, or vandalize it in a positive, decolonializing sense? How do games communicate with their classical counterparts and expand (or limit) the way literature is initially able to subvert, parody and critique? The concept of adaptation invites scholars to think about the intermediality and gain/loss between the source and the target work–going as far as to ask whether games adapted into other media (fanfiction, for instance), retain their ludic features, and whether being too straight in adapting leads to edutainment aligned with the source, but rather devoid of playability.

Conference organizers: Laura Goudet (University of Rouen and Academic Institute of France) and Clément Personnic (Montreal University)

Program chairs: Joleen Blom (Tampere University) and Emma Reay (University of Southampton)

PROGRAMME

Thursday 16th of May, 2024

9:00 – Registration

9:15 – Welcome

9:30-11:00 – Session 1

	J. Gutiérrez Carrera (Tampere University) « ‘If not for Bassanio, maybe I would’ve married you instead!’: Character Changes in an Adaptation of Shakespeare’s The Merchant of Venice in the MMORPG Mabinogi »
	D. Ten Cate. (University of Groningen) « Genre Repetition as Subversive in Elsinore and 80 Days »
	S. Abatangelo « Going off script: Playing Shakespeare in Life is Strange: Before the Storm »


Pause

11:15-12:45 – Session 2

	S. Mukherjee  (Centre for Studies in Social Sciences, Calcutta) « Jules Verne and Indian Independence: Remediating Postcolonial Science Fiction in Videogames »
	N. Valdivia Hennig (University of California Riverside) « Cross cultural chronicles Guaman Poma Meets Machiavelli in Pixel Art »
	P. D’Indinosante (Sapienza University of Rome; University of Silesia) « Playing (Jungle) Books, Going Wild(e): Playful Irreverence in Video Game Adaptations of Kipling and Wilde’’


12:45-14:15 – Lunch

14:15-15:45 – Session 3

	Pérez Zapata & V. Beatriz/Navarro-Remesal (Universitat Pompeu Fabra) « Storyteller: playful and subversive variations on universal literature »
	H.-J. Backe (University of Copenhague) « Narrative / Puzzle / Game On Ludo-Narrative Agency Poetics »
	A. Waszkiewicz (The John Paul II Catholic University of Lublin) « What Does It Matter In the End: Interactivity and the Literary Resonance in Video Games Adaptations »


15:45-16:30 – Meeting of the GamesLit Board

Dinner in Rouen

 

Friday 17th of May, 2024

9:00-10:30 – Session 4

	L. Moyzhes, Leonid (Institute of Business and Design) « Forbidden to forbid lack of affordances for creating stories of forbidden love in Warhammer 40 000: Rogue Trader and Dragon Age: Inquisition. »
	R. Longobardi Zingarelli, (Brunel University London/University of Malta) « Attempted subversion: Transgender features and characters in Hogwarts Legacy and Cyberpunk 2077″
	P. Sidhu (University of Sidney) « Playing with rules and Boundaries: Adapting George Orwell’s Animal Farm into a Dungeons & Dragons One-Shot »


Pause

11:00-12:30 Session 5

	A. Mochocka, (Kazimierz Wielki University) « Gaming illuminated manuscripts in Inkulinati and Pentiment« 
	B. Dupont & H. Sellier (KU. Leuven -The Seed Crew) « Burn a book – Kill a poem – Plunder Goethe. A biblioclast’s look into the history of media imaginary »
	M. Fuchs (Institute of Culture and Aesthetics of Digital Media) « Text-based Role-Play in the 13th Century »


12:30-14:00 – Lunch

14:00-15:30 – Session 6

	S. Chatterjee  (University of Delhi) « Reshaping narratives Redefining Legends: A Comparative Analysis of Raji: An Ancient Epic and Devīmāhātmya »
	A. Klęczar (Jagiellonian University) « Sing of Zagreus, o Muse. The subversion of mythological and literary tradition of ancient Greece and Rome in Hades« 
	A. B. Pérez Zapata & V. Navarro-Remesal (Universitat Pompeu Fabra) « Fidelity as subversion: La Abadía del Crimen in the context of microcomputer adventure games »


Pause

16:00-17:30 – Session 7

	T. Majkowski, A. Prokopek, M. Kozyra, (Jagiellonian University) « Pan Twardeusz: CD Projekt Red and Polish Mandatory Canon »
	R. Walczak (Uniwersytet Kazimierza Wielkiego) « Secondary worlds intertextuality and embedding: literary phenomena and narratological devices in Polish game Rex and the Wizards« 
	J. Goh (University of Santo Tomas) « “I was called here by humans who wish to pay me tribute”: Remapping the Gothic and Horror Iterations of Castlevania: Symphony of the Night (1997) in Videogame Discourse »


 				


				 
 				
 				
 

 
 
				
 				Appel à communications « 31e congrès annuel RANACLES »

 			
 				
   					[image: ]En 2023, le 30e congrès du Rassemblement national des centres de langues de l’Enseignement supérieur (RANACLES) dont la thématique était  « Transition(s) dans et pour les centres de Langues et de ressources en Langues » visait à questionner la complexité et l’ « Entre » en didactique des langues-cultures. L’édition 2024 du Congrès s’intéresse à ce qui déborde de ces interstices pour réfléchir à toutes les formes de sorties de cadre dans l’apprentissage et l’enseignement des langues.

Cette réflexion amène dans un premier temps à revenir sur les débats qui existent aux frontières du formel, de l’informel et du non formel dans l’enseignement/apprentissage des langues et des cultures dans les centres des langues dans le supérieur. Est-il possible de circonscrire ces concepts et dans quelle mesure ces difficultés provoquent-elles des tensions et remises en questions à tous les niveaux ? Ensuite, et de manière transversale, la confrontation de ces espaces provoque des imprévus qui conduisent tous les acteurs et toutes les actrices des dispositifs à adapter un cadre pré-établi. Quelles compétences sont nécessaires pour entrer dans cette capacité à gérer l’incertitude (Morin, 2014) et quels apports en émergent ? Enfin, les concepts d’explicite et d’implicite amèneront à réfléchir sur la manière dont les pratiques (immersion, compétences métalangagières, etc.) apparaissent comme complémentaires ou en opposition dans l’éventail des pratiques pédagogiques disponibles.

Les propositions s’inscriront dans l’un des trois axes suivants :

Axe 1 : Formel, informel, non formel : cadres, tensions et remises en question

Depuis des décennies maintenant, la didactique s’intéresse plus particulièrement à tous les dispositifs d’enseignement et d’apprentissage des langues qui favorisent un développement langagier et la rencontre avec l’Autre. A ce titre, la  « salle de classe » en tant qu’univers clos et lieu unique d’apprentissage est remise en cause (Narcy-Combes, Narcy-Combes, 2019). Ainsi, les chercheur·e·s questionnent tous les terrains investis par les enseignant·e·s et les apprenant·e·s en problématisant l’articulation (Babault et al., 2022) qui existe entre les espaces formels, informels  et non formels (Toffoli, 2020) constituant le panorama des occasions d’apprendre une nouvelle langue. Cet axe intégrera les questions suivantes :

	Quel est l’état des recherches sur la compréhension des frontières entre les concepts de formel, informel et non-formel ?
	Quelles sont les pratiques pédagogiques qui questionnent ces intersections ? Quels sont leurs apports et limites dans le développement langagier ?
	Quel est l’impact des dispositifs mis en place hors-cadre dans les stratégies pédagogiques des enseignant·e·s ?
	Comment recueillir et pourquoi analyser les pratiques enseignantes et celles des apprenant·e·s dans et hors les murs de la salle de classe (cinéma, théâtre, séries TV, BD, réseaux sociaux) ?
	Comment l’intelligence artificielle et la connaissance distribuée (Hutchins, 1995) remettent-elles encore plus en question les limites de l’apprentissage formel ?
	Comment favoriser une capacité à sortir du cadre institutionnel par l’agentivité ? Où se situent les pratiques en autodirection sur ce continuum ? Quel est le rôle du tutorat dans cet accompagnement guidé ?


Axe  2 : (En)cadrer l’imprévu dans les centres de langues dans l’enseignement supérieur

S’il est communément accepté qu’enseigner nécessite de poser un cadre d’apprentissage, d’organiser des séquences pédagogiques pour faire progresser les apprenant·e·s vers l’acquisition de connaissances et compétences, il faut admettre qu’en situation d’enseignement, le prévu est constamment confronté à l’imprévu. Ainsi, toute pratique pédagogique implique, en situation d’interaction avec les apprenant·e·s ou de médiation entre apprenant·e·s, de cadrer ou recadrer l’imprévu, afin d’y faire face (Benaïoun-Ramirez, 2009 ; Nicolas, 2012). L’imprévu peut se manifester à différents niveaux : au sein du groupe classe, milieu hétérogène nécessitant la mise en œuvre de stratégies de gestion de cette hétérogénéité (Pouzergues et al., 2022) ; dans les approches pédagogiques elles-mêmes, en ce qu’elles peuvent générer de l’imprévu ou imposer de l’imprévu aux apprenant·e·s (jeux sérieux, travail en groupe…). On pourra en outre s’interroger sur la gestion de l’imprévu à un niveau institutionnel et structurel, en abordant les problématiques du recrutement et de la précarité dans les centres de langues, ainsi que du devenir de ces structures au sein des universités. Les questions suivantes, entre autres, pourront être abordées au sein de cet axe :

	Identité professionnelle et formation des enseignant·e·s : comment se préparer à l’imprévu ? La gestion de l’imprévu est-elle une compétence d’enseignement centrale ou périphérique ?
	Sur quelles nouvelles stratégies les enseignant·e·s peuvent-elles/ils s’appuyer pour faire face à l’hétérogénéité des apprenant·e·s et différencier les activités, l’apprentissage ? Les outils à leur disposition, y compris numériques, répondent-ils à ces besoins de différenciation ?
	Peut-on évaluer l’efficacité des méthodes consistant à déstabiliser pour cadrer autrement (par des pédagogies innovantes) en tenant compte des réactions diverses d’apprenant·e·s aux profils variés ?
	La médiation entre apprenant·e·s est-elle source d’imprévu exploitable par l’enseignant.e ? Par quelles stratégies pédagogiques ?
	Comment les centres de langues font-ils face à l’imprévu dans leur organisation / administration ? Quelles pistes sont explorées afin de consolider la structuration des CDL et CRL ?


Axe 3 : Explicite / implicite dans les compétences langagières et culturelles

Si les années 1990 ont vu nombre de débats autour de l’implicite et de l’explicite (Bery, 1997), ces notions ne sont plus mobilisées aujourd’hui. Elles permettent pourtant d’interroger de nombreuses pratiques actuelles. Veronique (2019) recense plusieurs définitions de l’implicite, qui réfèrent globalement à un processus d’appropriation des langues non conscient et non intentionnel  – donc en marge du « contrôle » des institutions, des enseignant.e.s, des apprenant·e·s elles/eux-mêmes.

De plus, le principe d’immersion revient largement sur le devant de la scène didactique et pédagogique soutenu par une communication qualifiée d’ « authentique » et donc efficace. Cela touche des dispositifs comme les e-tandems (Lewis, 2020) ou le CLIL / EMILE (Narcy-Combes et al., 2020) qui ont pu démontrer leurs apports et limites, notamment s’il n’y a pas de phase réflexive. Cela ressort également dans des approches comme l’approche « neurolinguistique » (Germain, 2017), remise en cause par de nombreux.ses chercheur.e.s (par ex : Roussel, Gaonac’h, 2017). En parallèle, les questions autour de l’immersion sont réinvesties par les chercheur·e·s s’intéressant aux différentes formes de réalités qui s’imposent au XXIe siècle avec la démocratisation de la réalité virtuelle (Yibokou, Ciekanski, 2022), par exemple.

Dans le même temps, d’autres approches revendiquent des recours à l’explicite, comme les approches didactiques plurilingues (Candelier, Castellotti, 2013 ; Gajo, 2015), permettant de développer une conscience métalangagière (métalinguistique ; métadiscursive ; métacommunicative) favorisant les apprentissages.

On s’interrogera sur les apports de l’explicite et de l’implicite dans l’enseignement des langues et sur la manière dont ils sont mobilisés dans les pratiques de classe. Par exemple :

	Comment les institutions, les enseignants, les outils didactiques cadrent-ils les approches implicites et explicites de la langue ?
	Quelles sont les apports et les limites des approches relevant de l’implicite, comme les approches immersives ?
	Quel est le profil sociolangagier des “expert.e.s de la langue” dans ces approches ? Comment la catégorie d’enseignant.e.s “natif.ve.s”est-elle mobilisée, interrogée, avec quelles exclusions et quelles implications (Dervin, Badrinathan, 2011) ?
	Concernant l’explicite, quelles questions soulèvent les usages d’un métalangage en classe, et, notamment, les “pratiques raisonnées de la langue” ?
	Quelles sont les apports et les limites de l’explicite, de la formalisation, du métalangage ? En quoi les questions et remarques imprévues – souvent source de digressions – favorisent-elles ou entravent-elles l’apprentissage ? Sont-elles des “sorties” de cadre ou des “retours” dans le cadre ?
	Au-delà des positionnements, comment les pratiques enseignantes articulent-elles apprentissages implicites et apprentissages explicites ? Quelles marges prennent-elles avec les doxas méthodologiques ?


Les propositions de communication, en français ou en anglais, pourront s’inscrire dans l’un des trois axes et prendront la forme d’un résumé de 250 à 300 mots (hors références bibliographiques), accompagné de 2 à 5 mots clés. Sont attendus aussi bien des comptes rendus de pratiques (en format « atelier » ou « poster », lors du colloque) que des travaux de recherche (en format « communication » ou « poster »).

Les inscriptions au Congrès ouvriront le 1er mai 2024 et 4 bourses RANACLES seront offertes aux participants qui n’auraient pas de financement dans leur établissement et qui répondent aux critères décrits sur le site.

CALENDRIER

	Ouverture des inscriptions : 1er mai 2024 
	Date limite d’envoi des résumés : 15 mai 2024 
	Réponse aux auteurs : 10 juillet 2024
	Programme prévisionnel : 13 juillet 2024
	Fermeture des inscriptions : 15 octobre 2024
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 				The Child and the Book Conference 2024 « Making, Building, Mending: Creativity and Craftsmanship in Children’s Literature and Culture »

 			
 				
   					Chaque année, le réseau de spécialistes européens en childhood studies, « The Child and the Book Conference » (CBC), créé il y a près de 20 ans, organise une grande conférence internationale. L’édition 2024 se tiendra du 2 au 4 mai à l’université de Rouen Normandie (Campus Pasteur) et est organisée par Virginie Douglas.

Le thème retenu, « Making, Building, Mending: Creativity and craftsmanship in children’s literature and culture », fédère de nombreux angles d’attaque et approches, et est ouvert à des interprétations soit thématiques soit plus métaphoriques de la littérature et de la culture de jeunesse (albums, romans, adaptations au grand ou au petit écran, jouets…).

Le colloque se déroulera entièrement en anglais, en présentiel, mais les conférences plénières et les sessions en amphithéâtre donneront lieu à une diffusion en streaming. Chacune des 3 journées s’ouvrira sur une conférence (en anglais) d’un·e auteur/trice ou illustrateur/trice français.e. À travers les invités d’honneur, il s’agit de mettre en avant la création en littérature de jeunesse dans l’Hexagone. Les keynote speakers seront Marie-Aude Murail (autrice pour la jeunesse lauréate du prestigieux Prix Hans Christian Andersen en 2022), Clémentine Beauvais (autrice pour la jeunesse ayant écrit des romans en anglais et en français, universitaire et traductrice) et Christian Voltz (auteur-illustrateur d’albums). 

Suivront les panels, composés chacun de quatre communications réunies par thématiques et sélectionnées par le comité scientifique (2h par session, 5 sessions en parallèle sur les 3 jours). 

Ce programme universitaire est complété par un programme culturel ouvert à toutes et tous, acteurs, médiateurs et lecteurs du livre pour la jeunesse :

	Le vendredi à 19h, se tiendra à la Halle aux Toiles une rencontre grand public en français avec les invités d’honneur du colloque 2024 : Marie-Aude Murail (accompagnée de sa fille et co-autrice, Constance Robert-Murail), Clémentine Beauvais et Christian Voltz.
	Le samedi de 14h à 18h sur l’esplanade du Campus Pasteur, se tiendront, en partenariat avec le réseau des bibliothèques de la Ville de Rouen et des associations spécialisées en littérature de jeunesse, des animations à destination du grand public et notamment des familles. Il s’agira par exemple de séances de lecture à voix haute ou de présentation et manipulation de livres-objets tels que des pop-up, leporellos ou autres kamishibaï.


INSCRIPTION

L’inscription est obligatoire pour tou·te·s celles et ceux qui souhaitent assister à au moins une journée du colloque (Module d’inscription CBC 2024).

Pour les enseignant·e·s chercheur·se·s et étudiant·e·s de l’université de Rouen Normandie qui souhaiteraient venir assister ponctuellement, pour une conférence précise par exemple, merci de contacter le comité d’organisation de CBC 2024 (cbc2024@univ-rouen.fr).

PROGRAMME & INFORMATIONS
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	 Le 15 mai, 2024
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	 Le 15 décembre, 2023


                     
				                                             
                      
					 
                                         
                                      
                                      	Claire Gheeraert-Graffeuille, lauréate du Prix XVIIe siècle pour son ouvrage Lucy Hutchinson								                    
	 Le 12 juin, 2023


                     
				                                             
                      
					 
                                         
                                      
                                      	Pirro Ligorio e l’Italia. Antichità locali e cultura antiquaria								                    
	 Le 22 mai, 2023


                     
				                                             
                      
					 
                                         
                                      
                                      	The crazy trip of the honorary stele of Bâton, the head of the gymnasium in Théra (Santorini) in 153 B.C.								                    
	 Le 7 décembre, 2022
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	Jean-Pierre Faye et le Collège international de philosophie. La source et la greffe (octobre 1981-janvier 1983)								                    
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